
 

 

NOTICE A L’USAGE DES PROPRIETAIRES DE 

CHIEN 

(QUELQUES CONSEILS POUR UNE VIE EN BONNE ENTENTE) 

  



CONSEILS EN EDUCATION CANINE  
 CONSEILS DE BASE 

  

  

▪ Faites en sorte de manger avant lui, apprenez-lui à passer après vous, si pour diverses raisons vous ne pouvez pas, faites 
le manger bien avant vous, dans un autre endroit si possible différent du vôtre. 

  

▪ Habituez votre chien à mettre vos mains dans sa gamelle quand il mange, voire à lui retirer. On ne laisse jamais une 
gamelle en permanence, on la retire au bout de 20 minutes (sauf la gamelle d’eau en permanence). 

  

▪ Ne pas le punir si il a fait une bêtise quand vous rentrez. Pour qu’une punition soit mémorisé par un chien il faut que ça 
soit immédiat. Si vous le punissez en rentrant, votre chien déjà ne comprendra pas le pourquoi du comment, tout ce qu’il 
sait, « c’est que il s’en est pris une bonne »  parce que vous étiez en colère, et deuxièmement il perdra confiance en vous. 
Faite l’expérience de rentrer et de le saluer comme il se doit même si il a détruit votre canapé pour la 3ème fois 
consécutive, vous allez voir sa réaction…… (c’est votre comportement en rentrant et vos phéromones qui lui disent votre 
état d’esprit…..). 

  

▪ Le chien a une mémoire courte, ‘félicitation et récompense immédiate’, le fait de rentrer et de lui donner une friandise parce 
qu’il a été sage à la maison ne sert à rien, si ce n’est à vous, pour vous déculpabiliser de l’avoir laissé seul…… 

  

▪ SOCIABILISEZ VOTRE CHIEN en le sortant un maximum, pensez au contact avec différents humains, congénères, 
magasin, rue, … 

MIEUX VAUT UN PEU TOUS LES JOURS QUE TRES FORT UN JOUR !!! 

  

▪ Le comportement du chien ne nécessite pas de traitement humain, le plus important pour lui sera que vous soyez juste, 
cohérent, et que vous partagiez de bons moments ensemble… 

  

▪ Quand vous allez le promener, trouvez le juste milieu entre le laisser renifler, découvrir, regarder, voir tirer un minimum sur 
la laisse et lui demander de ne pas tirer sur la laisse justement…….. Plus facile à dire qu’à faire me direz-vous, c’est pour 
ça que l’éducation canine existe…. 

  

▪ Le fait d’ignorer votre chien quand il vous réclame pour jouer ou pour des caresses n’est pas une punition. Inversez juste la 
tendance en prenant les devants, c’est vous qui allez l’inviter aux jeux, aux moments de caresses …. il faut lui faire 
comprendre qu’il dépend de vous et non pas l’inverse…. Ça vous servira également pour le rappel à l’extérieur, vous allez 
sans vous en rendre compte, donner une signification positive aux ‘rappels’, et pour toute la suite de l’éducation de votre 
chien en général. 

  



IDEES REÇUS SUR LES CHIENS  (LES FAUSSES IDEES SUR LES CHIENS) 

 
Bien souvent, on pense avoir des petites idées sur ce que veut dire les comportements de son chien et on va dans 
ce sens-là, et bien souvent notre chien nous exprime tout le contraire.  
 

MON CHIEN SE VENGE : 

Vous vous êtes absenté, et votre chien par vengeance à tout détruit dans la maison, car il n’a pas apprécié que vous 
le laissiez tout seul !!!! 
La vengeance chez le chien n’existe pas. Un chien ou chiot qui détruit tout dans la maison pendant vos absences 
signifie autre chose. Cela peut être de l’ennui, un trouble du comportement appelé Anxiété de Séparation, ou bien 
encore un manque de stimulation extérieure. C’est la façon qu’à votre chien d’exprimer un mal-être, surtout si ce 
comportement n’apparaît que quand vous n’êtes pas là. Un bilan comportemental s’impose.  
 

MON CHIEN VIENT SE FAIRE PARDONNER : 

Votre chien vient de vous mordre, et quelques instant après il revient vers vous et vous lèche la main ou autre 
partie pour se faire pardonner de sa morsure. 
Dans la psychologie du chien, un chien dominant qui vient de mordre un autre chien et qui a gagné cette bataille, il peut 
arriver que celui-ci retourne vers son congénère pour assouvir sa domination par différentes attitudes : lui urine dessus 
(quelques petites gouttes), pose sa patte ou sa tête sur lui, le lèche, lui redonne un petit coup de dents sans gravité…… 
 

MON CHIEN N’AIME PAS LE FACTEUR : 

Vous savez très bien quand le facteur est passé même sans sortir de chez vous car votre chien aboie de la même façon 
tous les jours, hérisse le poil, montre les dents, lui court après à travers le portail….. En conséquence votre chien 
n’aime pas les facteurs…. 
Le facteur passe souvent pour un être qui se fait mordre et qui n’est pas aimé de nos chiens. Il faut savoir que votre 
chien n’a jamais été mis en contact directement avec le facteur ou très peu or, il passe tous les jours devant chez vous. 
Le chien voit en le facteur quelqu’un avec qui il n’a jamais fait connaissance directement, donc pas de socialisation 
possible, et à chaque fois que votre chien aboie, le facteur s’en va….. Résultat, je lui fais peur, je suis plus fort que lui, je 

recommencerais…….. Ou bien pour les chiens hyper sociables, je l’appelle pour venir jouer avec moi.   
 

MON CHIEN A BESOIN DE RECONFORT : 

Votre chien ou chiot vient d’avoir très peur d’un coup de klaxon, de pétards, d’une voiture, d’un enfant qui crie……… 
Il faut le caresser, lui parler, le prendre dans les bras pour le rassurer. 
Un chien ou chiot qui a peur ne doit en aucun cas être consolidé dans cette peur par son maître car, dans un premier 
temps vous pensez le rassurer alors que ça fait l’effet inverse, vous lui montrez que vous avez aussi peur que lui, vous 
lui montrez qu’il ne peut pas compter sur vous car vous aussi vous avez peur, et vous enrichissez sans le savoir la ou 

les phobies de votre compagnon.  
 

PAS BESOIN DE LE SORTIR, Y’A ASSEZ DE TERRAIN : 

Vous disposez de 5 hectares de terrain, votre chien passe sa vie dehors, il a tout l’espace pour se défouler donc pas 
besoin de le sortir à l’extérieur. 
Effectivement, un chien ou chiot qui dispose de place pour se défouler en sera que plus heureux, cependant un chien ou 
chiot qui ne sort jamais ou très peu de son enclos, c’est un chien qui, avec le temps, s’ennuiera et développera des 
troubles du comportement plus tard. 
Il faut savoir qu’il ne faut que 1 petite semaine à votre chien et chiot pour connaître par cœur les moindres petites 
parcelles, odeurs de votre terrain, or si vous ne le stimulez pas d’avantage en le sortant dehors, votre chien développera 
surement des comportements inadaptés.   
 

MON CHIEN EST FATIGUE : 

Vous travaillez votre chien en dressage, lui demandez de se coucher, de s'asseoir, de ne pas bouger, tous des 
exercices simples et qu'il connait, il a l'habitude dans le dressage et il est entrainé. Pourtant, ça lui arrive de bailler juste 
avant un ordre simple, de tourner la tête et de regarder l'oiseau s'envoler ou l'avion passer dans le ciel, de se 
gratter car des petites puces lui montent dessus sans prévenir, de renifler une odeur qui vient d'apparaître 
soudainement au niveau de sa truffe.... 
Votre chien est entrain de vous mentir, c'est ce que l'on appelle le mensonge dans le travail, il essaye de détourner 
l'attention sur autre chose et à coup sur votre chien va perdre la position demandé, se relever, anticiper sur autre chose. 
Soit votre chien vous test une fois de plus et vous devrez dans le dressage anticiper ces situations et ne pas lâcher 
prise, quitte à raccourcir le travail et finir sur un exercice simple en éducation, soit votre chien est vraiment fatigué, voir 
saturé et pas en forme du tout, un peu comme nous (des jours avec et des jours sans), et pensez à le laisser souffler un 
peu plus ou à le motiver davantage. 

  
MON CHIEN EST DOMINANT : 

Votre chien est à peine sortie de la maison qu'il se met à aboyer, hérisser le poil, fixer du regard un autre chien, 
montre les crocs quand quelqu'un s'approche du portail, ne laisse entrer personne tout ça parce qu'il est dominant. En 
règle général, les chiens les plus dominants sont des chiens posés, sûrs d'eux, qui ne font pas de bruit ou du moins 
que quand c'est fondé. Un vrai chien dominant attend, laisse venir, gonfle le poitrail, fixe du regard sans reculer, il 
préfèrera laisser entrer et se mettre à la sortie entre la personne et le portail pour ne plus laisser partir. Avec les autres 
chiens, un chien dominant n'aboiera quasiment pas, en tout cas pas le premier, il sera du genre à foncer dedans, à 
rechercher le contact de suite plutôt que de passer son temps à aboyer pour ne rien faire. Un chien  dominant aboiera 

pour faire venir, tandis qu'un chien qui ne l'est pas, aboiera plus pour faire fuir. 



POURQUOI EDUQUER SON CHIOT ? 

Tout le monde rêve d'un chien obéissant, gentil, affectueux que l'on peut emmener partout ! C'est possible, oui, mais 
après quelques apprentissages indispensables, la mise en place de règles simples et beaucoup de patience... 

Vouloir faire plaisir à son chien avec des câlins, des friandises, en lui offrant une confortable place au sein du salon est un 
sentiment normal, surtout à l’accueil d’un petit chiot !  
 

Toutefois, sachez qu’un chien doit savoir quelle est sa place dans votre famille. 
Sans vouloir vous convertir à une autorité militaire, il est important, pour le bien-être de votre chien, qu’il puisse compter sur un 
maître rassurant, qui prend les décisions et ne laisse aucun flou dans la hiérarchie : 
 

le maître est le dominant, le chien est le dominé. 
Cela n’est pas péjoratif. Votre chien trouvera cette hiérarchie normale, comme dans toute meute de chien, si les règles 
sont claires et nettes. 
 
Un cadre hiérarchique n’exclut pas, et au contraire, favorise une complicité importante entre le maître et son chien. 
En effet, dans une meute de chien, les relations se basent sur des rapports de dominance. Si l’on fait le comparatif dans une 
famille, le couple dominant sera représenté par le père et la mère, viendront ensuite les enfants. Ceux qui ont moins de 16 ans 

environ ne rentrent pas dans le cadre hiérarchique. Le chien doit alors occuper la position la plus basse. 

 
Les bases des relations de dominance chez les chiens 

Chez les chiens, la hiérarchie dans un groupe s’établit autour de : 

• L'accès à la nourriture : le dominant mange en premier, les autres (dominés) le regardent manger, il mange 
lentement et en laisse un peu pour le reste de la meute, 

• Le lieu de repos est central ou en hauteur et permet de gérer les allées et venues des congénères, 

• L'accès au contact : ce sont les dominants qui gèrent les temps de contact avec les dominés. Ils initient les contacts 
et les stoppent quand bon leur semble en grognant, puis en mordant (si le dominé ne s'écarte pas), 

• L'accès à la sexualité : Seul le dominant a le droit de s'accoupler en public, les dominés doivent le faire à la sauvette 
et en cachette du dominant. 

  
 

Comment reproduire cela chez vous ? 

 

Il suffit de quelques règles très peu contraignantes qui doivent devenir des habitudes de tous les jours pour tous les 
membres de la famille. Plus elles sont prises tôt, plus elles sont faciles à accepter aussi bien pour votre chien que pour vous ! 

• Respectez des horaires de repas : il faut le faire manger après vous (ou alors une heure avant si cela ne vous est 
pas possible), en votre absence,  dans un lieu isolé et calme. La gamelle doit être retirée au bout de 20 minutes 
même si elle n'est pas terminée. En effet, un chiot qui chipote devant ses croquettes est souvent un chiot qui vous 
teste pour voir s'il peut adopter un comportement légèrement dominant. Si le chiot grogne lorsqu'on lui retire sa 
gamelle, il faut prendre une allure autoritaire (buste en avant, bras écartés, voix forte) et le gronder. 

Attention : Les chiens dominés peuvent également grogner lorsqu'on approche de la gamelle, mais ils se retirent pour laisser la 
place au dominant très rapidement. Ce sont généralement des chiens qui mangent très vite et qui ne laissent pas de restes (de 
peur que le dominant arrive et qu'il les empêche de manger). 
 

• Offrez-lui un petit nid rien qu’à lui : le principal est qu’il ne puisse pas observer (et tenter de gérer) les allées 
et venues des membres de la famille. Ainsi, placez son panier dans un coin du salon ou de la cuisine. Evitez 
l’entrée, le couloir, les escaliers qui sont des lieux de passage. Ne le laissez pas monter sur votre lit, ni sur le canapé, 
les endroits en hauteur sont réservés aux dominants ! La chambre ? La nuit, si vous ne supportez pas qu’il soit seul au 
salon, vous pouvez accepter que votre chien dorme dans un coin de votre chambre mais pas sur le lit ! Cela est 
préférable au chien qui dort devant la porte de la chambre de ses maîtres. Il en contrôle alors les allées et venues ! 
Mais attention à l’hyper-attachement !  
 

• Câlinez-le tant que VOUS voulez : c'est vous qui devez gérer et initier les contacts avec votre jeune chiot : vous 
devez choisir vous-mêmes les moments de jeux, de caresses et de câlins avec lui. S’il vient vous quémander un câlin, 
une caresse ou pour jouer, laissez-le patienter quelques minutes. Envoyez-le dans son panier s’il insiste ! Vous 
pourrez ensuite le rappeler quelques minutes plus tard pour répondre à sa demande. Il est vrai que ce n'est pas 
toujours facile et quelques écarts sont possibles : tout dépend aussi du caractère du chiot. Certains chiots auront en 
effet besoin d'une éducation moins ferme que d'autres. Il n'y a pas de règle absolue. 

Si votre chiot mâle vous chevauche comme pour s'accoupler, il faut refuser ce comportement car la reproduction est réservée 
au chef de meute. Il faut, dans ce cas, lui dire un « non » ferme et l'envoyer se coucher dans son panier. 
L'acquisition définitive de la hiérarchie se fait à la puberté : il est donc bénéfique de tout faire pour le mieux, dès le départ. Mais 
les erreurs d'éducation ne sont pas irréversibles et plus on s'y prend tôt, plus les choses sont faciles à changer. En effet, un 
chien peut et doit comprendre par l'éducation que, dans une famille, les hommes sont les dominants et lui est le 
dominé. 
 
En revanche, quand il s'agit de rapports avec les autres chiens, l'intervention de l'homme ne sert à rien. Il faut en effet que les 
chiens établissent leurs rapports dominant/dominé entre eux.  



APPRENDRE A SON CHIOT A RESTER SEUL  

Vous venez d’adopter un chiot. Il est tout petit et tout mignon, mais pourrait s’avérer destructeur à l’âge adulte si vous 
ne lui apprenez pas à rester seul dès maintenant ! Même si cela peut vous paraître un peu sévère au départ, il est 
important de respecter quelques règles afin qu’il puisse être serein en votre absence aussi bien le jour que la nuit, 
pour dormir. 

Il faut agir dès maintenant ! Les apprentissages sont plus faciles chez un jeune chien. De plus,  les pleurs d’un chiot laissé seul 
ne semblent pas très graves, mais, à l’âge adulte, celui-ci pourrait développer une véritable anxiété. Commenceront alors les 
ennuis pour ses maîtres : plaintes des voisins, destructions de leur mobilier et de leur appartement qui devra d’ailleurs être nettoyé 
tous les soirs. En effet, contrairement aux idées reçues, les problèmes de comportement ont tendance à empirer avec 
l’âge. 

Si vous venez d’adopter un chien adulte qui semble ne pas avoir appris à rester seul et serein, il faut suivre les mêmes conseils 
que pour un chiot mais l’apprentissage sera, sans doute, plus difficile et une consultation chez un vétérinaire pourrait être 
nécessaire. 
 
 

Comprendre le comportement naturel d’un chiot avec sa mère 

 
Une chienne éduque ses chiots jusqu’à l’approche de leur puberté. Elle leur apprend la propreté, les règles de hiérarchie et les 
sociabilise. Néanmoins, dès l’âge de deux mois, elle commence à les éloigner d’elle, à ne plus répondre à toutes leurs demandes. 
Par exemple, la nuit, ils ne dormiront plus blottis contre leur mère mais de plus en plus loin d’elle. Vers quatre à cinq mois, les 
chiots auront appris à dormir seuls et à être indépendants pour quitter la meute. 
A savoir : même si vous rêvez de l’avoir près de vous dès son plus jeune âge, ne séparez pas votre chiot de sa mère 
trop tôt ! Une adoption à trois mois laisse le temps à la chienne d’éduquer au mieux le chiot. On limite ainsi l’apparition d’un 
grand nombre de troubles du comportement à l’âge adulte. 

 
Les liens d’attachement à l’adoption 

 
Un chiot est souvent adopté vers l’âge de trois mois. Il n’était donc pas indépendant vis-à-vis de sa mère et crée alors, un lien 
d’attachement très fort avec une personne de la famille qui devient son « être d’attachement ». S’il est accueilli par une 
personne seule, ce lien sera encore plus important. Comme sa mère l’avait déjà commencé, il faut continuer cet apprentissage, 
appelé détachement, qui mènera votre petit chiot vers l’autonomie. Cela ne signifie pas que votre chiot ne sera pas attaché aux 
membres de la famille mais simplement qu’il pourra être serein, autonome et indépendant, même s’il est seul ou en absence de 
son « être d’attachement ». 
  

Comment effectuer ce détachement ? 

 
Ce sont quelques règles simples qui doivent devenir une habitude tous les jours. A son adoption, un chiot est un peu perdu mais 
quelques jours suffisent généralement pour qu’il prenne ses repères ! Ensuite, pour lui apprendre à être indépendant, il ne 
faut plus répondre à toutes ses demandes de caresses ou de jeu. Ainsi, repoussez-le petit à petit et envoyez-le dans son 
panier s’il insiste. Vous le rappellerez quelques minutes plus tard pour satisfaire alors sa demande mais c’est vous qui en aurez 
pris l’initiative ! De même, ne supportez pas qu’il vous suive partout dans chaque pièce et, s’il vous « colle », envoyez-le dans 
son panier. 
Où placer son panier ? Dans un coin du salon par exemple, un endroit duquel il ne pourra pas observer vos allées et venues. Il 
aura donc l’habitude de ne pas vous voir en permanence et ne sera pas anxieux en votre absence. 
Les propriétaires de chien font souvent l’erreur de rassurer leur compagnon avant de s’absenter pour partir au travail. Le ton des 
« au revoir mon petit chien », « je reviens vite », « sois sage » ne fait, au contraire, que renforcer l’anxiété du chien ! L’arrêt 
brutal des câlins, caresses et paroles augmente ce sentiment d’abandon. Pour dédramatiser votre départ, ignorez votre 
chien pendant trente minutes environ avant la séparation. S’il se met dans vos jambes, envoyez-le dans son panier.  De même, 
lorsque vous rentrez chez vous, ignorez- le aussi trente minutes même si cela vous paraît dur et long ! S’il vient vous faire la fête, 
demandez-lui d’aller dans son panier. Vous aurez ensuite tout le temps pour lui faire des câlins et jouer avec lui !! Plus votre chien 
sera sage en votre absence plus ce temps pourra être réduit. 
Et s’il a fait des bêtises ? Malheureusement cela peut arriver : un objet grignoté, un coussin déchiqueté ou un de vos vêtements 
peut-être ? Certains chiens sont même tellement anxieux lorsqu’ils sont seuls qu’ils en deviennent malpropres. Dans ces 
cas-là, restez calme et ne le disputez pas, même si cela est difficile, surtout après une dure journée de travail ! Il ne comprendrait 
pas et associerait votre retour avec la punition. Nettoyez ensuite mais en son absence. 
  

Une aide simple et efficace 

 
Pour faciliter cet apprentissage, il existe un produit efficace : le DAP qui disperse dans l'air de la pièce de l'apaisine canine. Il 
s'agit d'une phéromone d'apaisement qui est habituellement sécrétée par la mère pendant les quelques jours qui suivent la mise-
bas pour rassurer ses chiots. Ce produit est donc idéal lors de l'adoption d'un chiot pour le premier mois afin qu'il dorme 
bien la nuit et apprenne à rester seul la journée. 
 
Pour un chien adulte, ces phéromones le rassureront de la même manière, elles moduleront son état émotionnel, diminueront 
son stress et permettront donc d'éviter les aboiements, les souillures et les destructions. 
  

http://www.wanimo.com/veterinaire/education-du-chien/apprendre-au-chiot-a-rester-seul.html


 

L’APPRENTISSAGE DE LA PROPRETE 

La propreté telle que nous l’entendons est une notion humaine. En effet, le chien, naturellement, ne se retient pas, il se soulage 
lorsqu’il en éprouve le besoin ; par ailleurs, d’un point de vue éthologique (canin), il n’existe que deux règles fondamentales :  
 On ne fait pas ses besoins là où on dort, 

On ne fait pas ses besoins là où on mange. 
  

Il va donc falloir apprendre au chiot qu’il ne doit pas faire dans la maison ou l’appartement, et qu’il doit se retenir pour ne faire 
que dehors, lors des promenades. Cet apprentissage doit évidemment être mis en place dès l’arrivée du chiot dans son 
nouveau foyer. Le plus simple est de lui apprendre où il peut faire (éducation positive) plutôt que de vouloir lui apprendre où il 
ne doit pas faire... 
 

L’apprentissage de la propreté : 
A 2 mois, un chiot ne maîtrise pas encore ses sphincters. Il faut donc lui laisser le temps de grandir, tout en lui offrant des 
sorties en aussi grand nombre que possible. On estime qu’avant un an, un chien ne peut pas se retenir au-delà d’une durée en 
heures égale à son âge en mois + 1 (mais c’est évidemment théorique). 
Dans tous les cas, il faut systématiquement sortir son chiot :  

Après les repas, 
Après les jeux,  
Après qu’il ait dormi,  
Dès qu’il s’agite, renifle, met le nez au sol, tourne sur lui-même. 
 

Important : Il faut veiller à respecter des horaires réguliers : un chiot qui est sorti souvent et de manière régulière ne devrait plus 
avoir de besoins pressants, et donc plus de raisons de se soulager à l’intérieur...  
 

Lorsqu’on sort son chiot pour qu’il fasse ses besoins :  
- Choisir des endroits calmes (règle encore plus valable si on adopte un chiot d’une race « remuante »). 
- Choisir des endroits marqués d’odeurs de congénères, mais veiller à ce qu’il n’y ait pas trop d’odeurs (une juste 

mesure), 
- Veiller à ce que le substrat soit adapté : certains chiots ont été habitués à certains substrats à l’élevage (béton, herbe, 

etc.). Ils ont par conséquent du mal à faire leurs besoins sur d’autres substrats, 
- Eviter de jouer et d’exciter le chiot, sinon il va « oublier » de faire ses besoins, 
- Dès qu’il fait / a fait ses besoins, le féliciter et le récompenser (ne pas oublier que la récompense doit suivre 

immédiatement l’action souhaitée)  
- Associer le mot à l’action (« bien, pipi»), cela peut être très utile par la suite  
- Poursuivre la promenade, que le chiot n’associe pas le fait de faire ses besoins et le retour immédiat à la maison. 

Quelles que soient les conditions météo, il est important de faire suivre la promenade hygiénique d’une balade de 
détente et de découverte, sinon le chiot risque d’apprendre à se retenir pour faire durer la promenade le plus 
longtemps possible.  
 

Gestion des « accidents » en votre présence : si on prend le chiot sur le fait, on l’interrompt et on le porte dehors, 

éventuellement avec un « non », et s’il poursuit dehors, on le félicite.  
 

Gestion des « accidents » en absence : ne pas réagir, nettoyer hors de la vue du chiot et ne pas utiliser d’eau de javel. 

Important : que ce soit en votre présence ou en votre absence, il ne faut pas lui mettre le nez dans son urine ou ses 
excréments, il ne faut pas le punir ni le prendre par la peau du cou et / ou le secouer (ceci équivaut pour le chiot à une mise à 
mort par rupture des cervicales). 
 

A noter :  

1. Les punitions peuvent avoir pour effet de pousser le chiot à manger ses excréments (association des excréments et du 
courroux du maître), ou de le pousser à ne plus faire ses besoins devant son maître (auquel cas le chiot peut être amené à se 
retenir même en promenade et à se soulager une fois à l’intérieur, hors du regard de son maître). 
  
2. Toutes les races ne sont pas égales dans ce domaine. On dit d’ailleurs que certains sujets ne sont jamais vraiment 
« propres » (mais dans ce cas, on peut penser qu’il s’agit surtout d’actes de communication plus que d’une non-acquisition de la 
propreté). 
  
3. D’un point de vue général, la propreté doit être acquise vers les 4-5 mois du chiot, avec une tolérance jusqu’aux 6 mois 
(il peut y avoir des accidents jusqu’aux 8 mois du chiot).  
4. Un chien qui a un libre accès au jardin ou qui peut sortir dès qu’il en éprouve le besoin n’a en réalité pas acquis la 
propreté : en effet, il sait qu’on ne fait pas dans la maison certes, mais il n’a pas appris à se retenir.  
 
5. La cage d’appartement peut aider à l’apprentissage de la propreté (puisqu’il est entendu qu’on ne fait pas là où on dort), 
notamment la nuit si la cage est placée de telle sorte que le maître entende le chiot s’agiter parce qu’il a besoin d’éliminer. 
  
6. Enfin, certaines émotions comme la joie ou la peur peuvent provoquer des émissions d’urine (voire en cas de panique 
des défécations) : cela n’a rien à voir avec la propreté. Il en va de même du chien âgé ou malade qui ne peut plus se retenir.  
 

  



IL MANGE SES EXCREMENTS…. 

 
Ça peut sembler dégoutant de manger ses excréments pour nous humain, mais pour un chien c’est quelque chose de normal. 

Il a vu sa mère le faire lorsqu’il était petit. C’était un moyen de garder la zone de « nidification »  propre.  

De plus, quand votre chiot vous regarde nettoyer ses excréments, il pense que cela peut être bon… Ne le faites JAMAIS 

devant lui. 

CAUSES COMPORTEMENTALES 
 

Une chienne ingère spontanément les matières fécales de ses chiots « nouveaux-nés » pour que la « zone de nidification » 
reste propre. Au début de sa vie, un chiot ingère n'importe quoi et il est souvent attiré par l’odeur des selles de ses congénères 
ou d’autres espèces.  
 
Difficile de savoir quand l’ingestion accidentelle devient une habitude (certains chiens imitent le comportement d’autres chiens, 
d’autres « jouent » à faire disparaître leurs selles avant que le maître ne nettoie ! A moins que, craignant d’être punis pour avoir 
déféqué à l’intérieur, le chien fasse disparaître l'objet du litige). 
 
Le stress est un facteur favorisant la coprophagie : elle apparaît souvent chez les chiens qui s’ennuient lorsqu’ils sont seuls. 
  

CAUSES PATHOLOGIQUES 
 

Un chien est plus tenté de consommer ses selles si elles contiennent des éléments non digérés, qui sont attractifs pour lui. 
Toutes les causes de mauvaise digestion peuvent donc favoriser la coprophagie (parasitisme, gastrite chronique mais aussi et 
surtout, sécrétion insuffisante d’enzymes digestives par le pancréas). Les selles sont alors molles, graisseuses, claires et 
sentent le rance. Le chien maigrit alors qu’il mange autant, voire plus qu’avant.  
 

CAUSES NUTRITIONNELLES 
 

Un chien peut aussi manger ses crottes parce qu’il consomme un aliment insuffisamment digestible ou en trop grande quantité, 
ou quand l’aliment n’est pas assez riche en énergie. Des particules alimentaires non digérées se retrouvent alors dans les 
selles, ce qui les rend appétentes pour le chien. Attention à toujours à choisir un aliment dont la concentration 
énergétique correspond aux besoins du chien ! 
 

TRAITEMENT ET PREVENTION 
 

Ne portez pas d’attention quand le chien/chiot fait ça. Lorsque que cela ce produit, orienter  le vers une activité qu’il aime ! 
Jouer à la balle, exécuter un ordre par exemple.  
Pour les promenades extérieures soyez attentif ! Un peu d’anticipation et détourner votre chien s’il débusque quand même une 

crotte. Appelez-le et orienter vers un jeu. 

Pour éviter cette désagréable habitude (Coprophagie du chien), voici quelques conseils : 

• Anticipez pendant les promenades, appelez votre chiot/chien s’il trouve une crotte en courant dans le sens opposé. 

• Dans votre maison nettoyez les crottes dans le jardin, moins il y en a et moins il en mangera. 

• Mettre la litière pour chat dans une pièce dont il n’a pas accès. 

• Ne pas nettoyez les déjections de votre chiot devant lui. 

• Si vous le prenez sur le fait, ne lui criez pas dessus, sinon il avalera ! 

• S’il aime les crottes, orientez-le vers un exercice ou un jouet qu’il adore. Cherche la balle ! 

• Mettre du piment ou du vinaigre sur les déjections pour un effet dissuasif. 

• Parlez du problème à votre vétérinaire. 

• Mettre du Copronat/Arcanatura sur les aliments. 

Mis à part le risque accru de contamination parasitaire (quand il consomme les selles d’un animal mal vermifugé), la 
coprophagie ne nuit pas à la santé du chien. Mais ce comportement est très perturbant pour les humains ! Pour essayer de 
faire passer cette fâcheuse habitude, il faut donc passer en revue les différentes causes avec le vétérinaire et les traiter si 
nécessaire :  

examen des selles pour repérer des parasites ou des signes de mauvaise digestion 
bilan de santé, en particulier au niveau digestif 
vérification de l’adéquation du régime alimentaire aux besoins du chien. 
 

Quand la coprophagie dure depuis longtemps, une thérapie comportementale est presque toujours nécessaire : elle implique de 
lutter contre l’ennui, d’éliminer les facteurs éventuels de stress, d’emmener le chien faire ses besoins en laisse pour l’empêcher 
de pouvoir consommer ses crottes ensuite, etc. 

Différents produits végétaux sont parfois indiqués lors de coprophagie : comme des extraits de yucca et/ou de pépins de raisin, 
destinés à éliminer l’odeur des selles. Leur efficacité n’est pas garantie… 

Il faut surtout beaucoup de patience.
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IL CASSE TOUT A LA MAISON 
 
Le chien qui ne supporte pas de rester seul  (destructions de mobilier, effets personnels des maîtres déchiquetés, 
mordillements des meubles et ou attaque des murs, mais aussi hurlements, aboiements, malpropreté ….) sont les plaintes les 
plus fréquentes. 
Non, ce n’est pas la vengeance qui l’incite à détruire, car le chien ne ressent ni la volonté de nuire, ni celle d’engager des 
représailles. Si ces comportements surviennent durant l’absence des maîtres, c’est qu’ils sont le résultat de son mal-être (ou de 
privations vécues dans l’enfance, ou de frustration affective, ou de l’ennui). 

 
Les raisons de ces manifestations de détresse : 
 

- Il s’ennuie : peu ou pas simulés, certains chiens dépérissent et adoptent des comportements qui ne sont que des 
tentatives face à  une situation qu’ils ne savent pas comment gérer. Même la présence d’autres animaux ne peut 
combler  l’absence de l’humain. Lorsque l’humain est là, il peut initier le jeu ou répondre à une demande faite par 
le chien. Dans le cas d’un chien laissé seul trop longtemps, l’ennui peut l’amener à faire des « bêtises ». Pour lui, il 
n’y a aucune  « bêtise », mais juste un inconfort à combler, du temps à faire passer. Il utilisera donc ses outils (ses 
pattes, sa gueule, sa force physique) pour s’en prendre à tout ce qui est à sa portée. 
 

- Il est jeune : éventuellement adolescent (donc instable émotionnellement) et s’adapte mal à la solitude. Parfois les 
maîtres n’ont pas pris le temps de procéder à un détachement en apprenant au chiot à rester seul sans stress et il 
ne sait pas contrôler ses émotions quand arrive une stimulation. L’angoisse de ne pas avoir ses repaires (son 
maître) près de lui  peut provoquer des comportements irrationnels y compris s’attaquer à son propre corps. 
 

- Il est dépendant de ses maîtres : C’est le cas le plus fréquent, un chien materné, couvé, est rendu dépendant 
par ses maîtres, qui, en s’occupant sans arrêt de lui, lui ont enlevé tout autonomie. La frustration de l’absence peut 
l’amener à déchiqueter, détruire, arracher ou grignoter par ce que cela l’apaise. 
 

- Il est incapable de s’adapter  à un environnement qui ne lui convient pas : On ne lui propose rien d’autre(ou si 
peu) qu’une vie sur le canapé à attendre que le temps passe. 
 

- La moindre stimulation l’affole :   Parfois un simple bruit dans le couloir, un avion qui passe…..provoque une 
poussée d’adrénaline et le pousse à chercher un moyen d’oublier son inquiétude. 
 

- Il n’est rarement (ou jamais) promené : ses propriétaires s’imaginent que son jardin lui suffit largement. Pourtant 
des balades dans des lieux différents où il peut flairer les traces laissées par les autres animaux stimulent ses 
sens. 

 
 
Ce que vous pouvez  faire pour limiter les dégâts : 
 

- Lui apprendre à supporter la solitude, en faisant progressivement un détachement. Evitez de le prendre tout 
le temps dans les bras, sur vos genoux, ne le papouillez pas sans arrêt et ne lui parlez pas sans cesse pour éviter 
d’alimenter sa dépendance et lui laisser l’autonomie dont il a besoin. Sinon, on entretient les destructions. 
 

- Lui proposer des distractions pour l’occuper quand il est seul 
 

- Le promener d’avantage : plus d’exercice le fatigue et il profitera de votre absence pour récupérer. 
 

- Demander à quelqu’un de le sortir : dans le cas ou votre absence dépasse 5 heures par jour  
 

- Arrêter de le materner : cela permet d’alléger son stress et lui donne un peu d’autonomie par rapport à vous 
 

- Eviter le rituel de départ et de retour : ne lui parlez pas en partant (il le voit bien) et ne prolongez pas la fête qu’il 
vous fait à votre retour. Cela diminuera son stress et son angoisse provoqués par votre absence. 
 

- Apprenez-lui la solitude même en votre présence : Ignorez-le de temps en temps, changez de pièce en 
l’empêchant de vous suivre … bref, faites comme s’il n’était pas là. 
 

- Absentez- vous quelques instants : Allez à la boite aux lettres, sortez la poubelle, restez dehors quelques 
instants en l’ignorant aussi bien à votre départ qu’à votre retour.  Cela lui permettra de ne pas être inquiet  de vos 
absences. 

 

 
Trop de caresses maintiennent le chien dans un état infantile qui augmente son anxiété. 

Pratiquer le détachement c’est rompre « l’hyper attachement » qui le lie à vous et c’est continuer 

le travail de sa mère lorsqu’elle repousse ses petits pour les rendre autonomes. 

  



LES ABOIEMENTS EN L’ABSENCE DES PROPRIETAIRES  
 
Votre chien aboie dès que vous passez la porte? Les voisins se plaignent? Vous ne savez plus comment réagir? 
Pourquoi votre chien agit-il ainsi ? Que faire ? Voici les solutions qui s'offrent à vous... 
 

Les causes des aboiements en absence des propriétaires 
Les aboiements en l'absence des propriétaires peuvent avoir plusieurs origines. Les origines principales sont les suivantes : 
 

L’anxiété 
Dans ce cas, le chien anxieux pleure dès qu'il est séparé de ses propriétaires. Les aboiements se rapprochent alors de plaintes 
et de pleurs. Le chien anxieux s'apaise en présence de ses maîtres mais quand il est séparé d'eux, il est en pleine détresse, 
donc il aboie. Par ailleurs certains chiens stressés détruisent ce qui les entoure et font leurs besoins partout lorsque leur maître 
est absent. 
 
L'anxiété chez le chien peut avoir des causes très diverses comme : 

• une anxiété de séparation 

• une anxiété liée à des peurs importantes (phobies). La peur peut aussi faire aboyer certains chiens qui sont toujours 
en alerte et jappent au moindre bruit ou mouvement dans le voisinage. 

• une anxiété due à une hyperactivité. Il s'agit souvent de chiots qui ont été séparés avant l'âge de deux mois de leur 
mère et qui sont très réactifs à ce qui les entoure. Ces chiots sont généralement très nerveux, infatigables et 
hyperactifs. 
 

Une sociopathie 
Le chien a du mal à se situer au sein de sa famille du point de vue hiérarchique.  
Le chien a des prérogatives de dominant et il croit « être le chef ». Ces aboiements se rapprochent plus de grognements, pour 
montrer son mécontentement.  
 
 

Les solutions 

 
En ce qui concerne l'anxiété : 
 
Il faut traiter à la fois la cause et les effets, c'est-à-dire qu'il va falloir rééduquer le chien, supprimer son anxiété et lui interdire les 
manifestations de son anxiété (aboiements, destructions, ...). Il faut éviter de juste le punir sans traiter son anxiété car il risque 
d'être encore plus angoissé. Si le chien souffre d'une anxiété de séparation, c'est en général qu'il est hyper attaché à ses 
maîtres. 
L'attachement est un lien apaisant qui lie le chien à un objet ou à un être particulier. Il débute avec la mère puis l'attachement 
du chiot se fait pour un ou plusieurs membres de sa famille d'accueil.  
 
Le traitement repose sur une thérapie comportementale associée à l'administration de médicaments. Avec les conseils d'un 
vétérinaire comportementaliste, il faut : 
 
1/ Rééduquer le chien comme le fait la mère au moment du sevrage. Il faut apprendre au chien à se détacher de soi, en ne 
répondant pas toujours à ses sollicitations, en « cassant » le rituel de départ quand vous sortez de chez vous. 
 
2/ Le corriger lorsqu'il fait des bêtises ou qu'il aboie. En général, le chien aboie sans fin lorsque ses maîtres sont absents. 
L'idéal pour empêcher ces aboiements est d'utiliser colliers anti-aboiements. Ces colliers réagissent à la vibration des cordes 
vocales du chien et émettent une « correction ». 
Selon l'intensité des aboiements et la personnalité du chien, vous aurez le choix entre un jet de citronnelle ou de moutarde, un 
ultrason ou une stimulation électrostatique (comme lorsque l'on sort d'une voiture par exemple). Le chien comprend très 
rapidement et cesse d'aboyer. 
 
3/ Lui donner des produits calmants afin qu'il soit moins anxieux et plus réceptif à la rééducation. Attention, le traitement 
médical  ne peut être prescrit que par votre vétérinaire. Les médicaments vont aider le chien à suivre la rééducation 
comportementale mais ils ne sont en aucun cas la solution miracle.  
 
Cependant, il existe maintenant un nouveau produit qui permet d'apaiser et de calmer les chiens anxieux.  Un diffuseur (DAP)  
qui disperse dans l'air des « phéromones d'apaisement » identiques à celles qui sont sécrétées par la mère pendant les 
quelques jours qui suivent la mise-bas pour rassurer ses bébés. Ces phéromones modulent l'état émotionnel du chien et 
diminuent son stress, les résultats sont assez spectaculaires. 
 
 

En ce qui concerne la sociopathie (dominance) : 

 
Le chien dominant se comporte comme le chef de la meute dont il fait partie. Dans le cadre familial, il en est de même. 
Le chef, dans la meute, a des prérogatives pour l'accès à la nourriture, à la reproduction, à l'occupation de l'espace et veille au 
bien être de son entourage. Cela signifie qu'il est prioritaire dans tous ces domaines. Il peut malgré tout laisser la place à un 
individu de sa meute selon son bon gré.  
 
Il est normal qu'un chien dominant veuille suivre son maître partout afin de contrôler tous ses mouvements. Il aura alors même 
tendance à vouloir protéger cet individu et à ne laisser personne s'en approcher. Dès lors, des accidents peuvent survenir 
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(morsures). 
 
Afin d'éviter qu'un chien ne devienne dominant, ce qui n'est jamais souhaitable, il convient d'établir une hiérarchie dans le 
groupe « famille ». Il faut donc couper cours à toutes les situations qui pourraient amener le chien à se considérer comme 
dominant.  
Par exemple, le chien devra manger en dernier, c'est à dire après ses maîtres. Il ne devra pas dormir dans un point stratégique 
de la maison mais dans un lieu qui lui est réservé. La cuisine semble une bonne place si elle ne constitue pas un lieu de 
passage. 
 

A éviter absolument ! 
L'ablation des cordes vocales qui ne présentent aucun intérêt car cette opération n'a qu'une efficacité symptomatique. La cause 
des aboiements excessifs n'est pas traitée. 
 
 
 

Conclusion :  
 
En tout état de cause, il faut avant tout trouver l'origine des aboiements excessifs de votre chien. Votre vétérinaire pourra vous 
conseiller sur le traitement adapté (médical et comportemental) car il est capable de diagnostiquer la cause de ces aboiements. 
S'il ne se juge pas suffisamment compétent, il pourra vous orienter vers un vétérinaire spécialisé dans le comportement animal. 
Plus de 80% des troubles du comportement chez le chien peuvent être améliorés, il y a donc toujours de l'espoir. Et, il faut 
savoir que contrairement aux idées reçues, un trouble du comportement ne va jamais en s'arrangeant avec l'âge, bien au 
contraire, il est donc important de considérer ce problème sérieusement et de le traiter au plus tôt. 

  



LUI APPRENDRE SON NOM 

Tout d’abord, même si votre chien connait son nom, ne passez pas sur cette leçon puisque vous allez certainement apprendre 
quelque chose. 

Pour pouvoir attirer votre toutou, la chose à faire est de l’appeler par son nom. Mais malheureusement, de nombreux maitres 
n’utilisent pas ce nom correctement et donnent à ce nom une définition différente par rapport à ses attentes et au ton de sa 
voix. 

Par exemple « Tommy ! » (Pour signifier « Viens ici ! »), « Tommy ! » (« Ne fait pas cela ! ») ou encore « Tommy ! » 
(« Arrête ! »). Même si votre chien est vraiment intelligent, il n’est pas capable de lire dans vos pensées. 

Comme un enfant : 

Quand vous appelez votre enfant, la réponse que vous aurez probablement est un « Quoi ? » alors que ses yeux resteront rivés 
sur la télévision ou sur son jeu vidéo. Le ton que vous utiliserez donc sera plus ferme et votre voix sera un peu plus élevée afin 
d’obtenir ce que vous cherchez de sa part. 

Pour votre chien, il faut donc que fassiez suivre le nom de votre animal d’une action que vous voudriez qu’il accomplisse (ou 
tout simplement ne jamais utiliser son nom quand vous donnez un ordre). 

À noter : 

Il se peut que votre chien continue à faire ce qu’il est en train de faire malgré que vous l’appeliez et qu’il connaisse son nom 
(comme un enfant). Restez tout de même patient et ne répétez pas son nom puisqu’il vous ignorera. 

Choisissez un nom qui lui va, qui est court et facile à retenir. Il faut quand même qu’il s’en souvienne. Les meilleurs noms pour 
chiens contiennent deux syllabes… Billy, Tommy, Gary, Timmy, etc.… 

Comment lui apprendre son nom ? 

1. Mettez quelques friandises dans votre poche. 
2. Emmenez votre chien dans un endroit tranquille. 
3. Lorsque son regard sera détourné de vous, appelez-le une seule fois. 
4. Quand votre chien vous regardera, offrez-lui une friandise et félicitez-le. 
5. Déplacez-vous et quand votre chien aura le regard ailleurs, recommencez. 
6. Répétez l’exercice cinq fois et si votre animal semble distrait pendant votre session, mettez beaucoup l’emphase sur les 
friandises quand vous l’appelez : 

-  Si votre chien ne fait pas ce que vous lui ordonnez 
- Si votre chien ne réagit pas quand vous l’appelez. Il se peut bien évidemment qu’il soit distrait par ce qui l’entoure. 

Changez alors d’endroit et appelez-le avec un ton enjoué et récompensez-le tout de suite s’il vous regarde. 
- S’il n’a toujours pas de réaction quand vous l’appelez, tapez dans vos mains, sifflez ou faites un son qui va attirer son 

attention. Lorsqu’il vous regardera, mentionnez son nom et offrez-lui une récompense. Mais souvenez-vous que le but est qu’il 
réagisse à son nom et non à un son. 

 
Il se peut que votre chien ait un problème de surdité si ce dernier ne réagit toujours pas après tous vos essais. Attention, un 
chien qui est considéré comme bête par son maitre peut tout simplement être sourd.  
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Les chiens et la canicule 

A partir du mois de juin, avec le réchauffement actuel de la planète, l'été devient de plus en plus caniculaire et il est difficile de 

supporter des températures aussi extrêmes pour nos compagnons. 

Quelques renseignements sur le chien et la chaleur : 
Il faut savoir avant tout que les chiens ne transpirent pas comme nous. Leur manière à eux de réguler leur température est le 
halètement, c'est pourquoi, les chiens semblent toujours essoufflés l'été. Ils n'arrêtent pas de haleter afin de maintenir leur 
température corporelle à un niveau raisonnable. Pour cette raison, les chiens supportent moins bien la chaleur que nous, les 
humains. 
 

Que faire pour les aider ? 
Pour aider votre chien à mieux supporter la chaleur, il existe quelques petites astuces mais il n’existe pas malheureusement de 
solutions-miracles. 
 
Il faut essayer de le mettre dans la pièce la plus fraîche de la maison (salle de bain par exemple ou bien dans le garage ou 
encore dans la cave), 
 
Vous pouvez aussi lui mettre un ventilateur : cela le rafraîchira un peu plus. Mais il se peut qu'il en ait un peu peur au début. 
 
De temps en temps, une petite douche ou un petit bain à l'eau froide pendant une dizaine de minutes devrait le refroidir 
suffisamment. Cependant, il faut prendre garde aux brusques variations de température : il faut diminuer progressivement la 
température de l'eau car, sinon, il risque une hydrocution ou un malaise. 
 
Le vaporiser avec un brumisateur lui fera également du bien. 
 
Si votre chien a les poils mi- longs ou longs, vous pouvez éventuellement lui couper les poils assez courts. Il ne faut cependant 
pas les couper trop courts car les poils sont aussi des isolants thermiques contre la chaleur et ils protègent également contre les 
coups de soleil. 
 
Enfin, il faut savoir que si votre animal est un peu enrobé, la surcharge pondérale rend les chiens encore plus sensibles à la 
chaleur, la couche de graisse sous-cutanée leur permet moins facilement de se refroidir. Dans ce cas, nous conseillons donc 
d'envisager de faire maigrir le chien pour l'aider à mieux supporter la chaleur. Pour savoir si votre chien a besoin d'un régime, 
allez le peser (c'est gratuit) chez votre vétérinaire et demandez-lui, ou à son assistante, s'il semble que votre chien ait besoin 
d'un régime. 

 
Quand s'inquiéter ? 
Il ne faut pas non plus tout mettre sur le compte de la canicule. 
 
Si votre chien : 

halète vraiment sans arrêts, 
semble avoir des difficultés pour respirer, 
perd beaucoup d'appétit, 
est complètement léthargique. 

 
Dans de tels cas, nous vous conseillons de consulter rapidement votre vétérinaire car votre animal pourrait souffrir d'un autre 
problème que de la chaleur uniquement. 
Par ailleurs, si l'été dernier, votre chien supportait mieux le climat, il faut potentiellement envisager un problème et il vaut mieux 
prendre ses précautions et consulter votre vétérinaire traitant. 

 

  

 



 LE COUP DE CHALEUR 

Définition : 
C’est la brusque élévation de la température corporelle du chien accompagnée d’une déshydratation importante, d’une 
accélération significative de la fréquence respiratoire et du rythme cardiaque, dont la finalité la plus souvent observée est la 
mort de l’animal en ½ heure. La prédominance de la survenue se situe au printemps.  
 

Races concernées : 
Tous les chiens de toutes les races peuvent être concernés. Un vétérinaire m’a dit que le rottweiler est particulièrement exposé 
car il ne supporte pas le vent chaud et se déshydrate vite. 
 

Causes : 
L’effort au cours d’exercices importants : ring, agility……. Avec recrudescence au printemps. Est tout particulièrement concerné 
le chien qui manque d’entraînement, auquel on demande un effort intense dans des conditions de chaleur inhabituelles. 
Souvent sous-estimé par le maître, l’enfermement du chien dans une voiture, même à l’ombre et vitres entre-ouvertes, par une 
température extérieure élevée : très rapidement la température à l’intérieur du véhicule peut atteindre 60°C. 
 

Normes physiologiques : 
La température corporelle moyenne du chien se situe entre : 38°C - 39°C. Les chiens de petite taille, les lices gravides et les 
chiots ont une température légèrement plus élevée. La fréquence cardiaque au repos est de l’ordre de 60 à 80 pulsations par 
minute. La fréquence respiratoire au repos se situe entre 10 à 12 respirations par minute. Le temps de recoloration capillaire est 
inférieur à 2 secondes (se fait en appuyant avec 1 doigt sur la gencive naturellement rose ; quand on enlève le doigt, la zone 
comprimée est blanche, mais reprend sa couleur rose initiale en 1 laps de temps qui porte le nom de temps de recoloration 
capillaire). 
 

Symptômes : 
Lorsque la température corporelle du chien atteint 41°C, le sang doit être rapidement pompé de l’intérieur du corps vers la 
périphérie ce qui a pour conséquence une mauvaise irrigation des organes vitaux. C’est à ce moment que commence le coup 
de chaleur dont voici les différentes étapes, réparties en 2 phases : 
 

1ère phase : 
Le chien halète bruyamment (la fréquence respiratoire peut atteindre 400 respirations par minute), le chien est abattu, puis 
titube, ses gencives se décolorent. 
 

2ème phase : 
La température corporelle monte à 42°C, 43°C. Les muqueuses prennent une coloration violacée ou bleutée très rapidement 
votre chien va vomir, avoir des instants d’inconscience avec désorientation, il peut avoir des crampes, l’albumine coagule, 
survient 1 œdème du cerveau avec hypertension intracrânienne, le chien sombre dans l’inconscience, la mort survient 
rapidement.  
 

Conduite à tenir : 
Dans tous les cas de figure, il est préférable de conduire le chien chez le vétérinaire qui va perfuser pour une meilleure 
réhydratation. 
 

Cependant vous pouvez agir de suite pour soulager l’animal en souffrance : 
- Dès les premiers symptômes, mettre le chien à l’ombre (celle de la voiture est déjà acceptable) et le ventiler. Le tenir en laisse 
car il peut être désorienté. 
 

- À l’aide d’un linge mouillé d’eau froide, rafraîchir la tête et les oreilles. Avec ce linge, rafraîchir le dessous des pattes, et 
remonter progressivement le long des membres. Rafraîchir ensuite le haut des cuisses et des membres antérieurs, puis le 
ventre. Penser à mouiller souvent le linge d’eau très froide, car la chaleur du chien réchauffe le linge. Si le chien en a la 
capacité, le faire boire doucement….. ne pas mettre de l’eau de force en gueule, car il peut ne pas être en mesure d’avaler, et 
dans ce cas, il risque l’étouffement. On peut alors passer un linge mouillé dans la gueule, et sur la langue. Si vous avez la 
possibilité d’intervenir pendant la première phase, vous avez toutes les chances de remettre votre chien d’aplomb rapidement… 
 

Ces gestes simples peuvent sauver la vie de votre animal pendant son transport à la clinique vétérinaire. 
 

Si vous êtes confrontés à la 2° phase, faites les mêmes gestes, dans la voiture qui vous conduit chez le vétérinaire, avec calme 
et précision car vous savez maintenant qu’il ne faut pas perdre une seconde, le pronostic vital étant très, très réservé. 
 

Ce qu’il ne faut surtout pas faire en cas de coup de chaleur : 
Ne jamais baigner le chien d'un coup, ou l’arroser au tuyau d’arrosage, car le brusque changement de température peut 
provoquer une hydrocution qui, elle, va lui être fatale. 
 

À savoir également en cas de fortes chaleurs : 
La Ligue Française des Droits de l’Animal a effectué des relevés de températures au sol et à différentes hauteurs, au moyen 
d’une sonde thermométrique. 
 

Lorsque la température ambiante atteignait 34° C à l’ombre, sur le trottoir du côté de l’ensoleillement, l’asphalte était à 45° C. la 
température passe à 44.1° C à 5 cm du sol, 43° C à 10 cm, 41° C à 15 cm, 38.8° C à 20 cm, 37.3° C à 30 cm et 37.1° C à 50 
cm de hauteur. 
 

Si la température ambiante est plus forte, la température du sol peut dépasser 50° C. 
 

Promenés sans précautions, les chiens peuvent être atteints de brûlures des coussinets qui s’infecteront souvent. Les chiens de 
petite taille et les chiots sont en entier dans une couche d’air à température très supérieure à leur température corporelle. 
 



PRECAUTIONS : 
Promener les chiens à l’ombre, les faire marcher dans l’eau (propre) dès que possible, après la promenade, tremper les pattes 
dans l’eau fraîche ET LES SECHER. Porter toujours les chiots dans les bras et, autant que possible, les chiens de petite taille. 

 

 
En conclusion : 

 
En présence d’un coup de chaleur, restez calme, car votre agitation va provoquer un stress inutile à votre chien, parlez 
doucement, rassurez le, et agissez avec précision sans comportement extrême, appelez votre vétérinaire, ou tout simplement 
allez à son cabinet sans perdre de temps, en commençant les premiers gestes décrits plus haut. 
 
Et tout d’abord, pensez à la prévention de ce coup de chaleur : ne laissez jamais votre chien seul dans un véhicule, même pour 
quelques minutes, même dans un véhicule à l’ombre, même si vous croyez qu’il ne fait pas si chaud que cela. 
 
Quand vous voyagez avec votre animal, pensez à le rafraîchir très régulièrement. 

 

  



TECHNIQUES DE DRESSAGE POUR CHIENS 

 

 LA METHODE CLASSIQUE 

La méthode de dressage la plus connue et la plus ancienne. Celle-ci est la plus répandu, surtout dans certains clubs 
de dressage et d’obéissance. Son principe va être de dresser le chien et de l’éduquer à l’aide de matériel (laisse, 
longe, collier), mais surtout son  mode de fonctionnement est de réprimander le chien (à petite dose je précise), jusqu'à 
l’obtention du comportement recherché et désiré. Ensuite viendra la récompense, soit avec des caresses, des attitudes, 
ou des friandises.   

Exemple : pour apprendre la marche au pied en laisse, on donnera des coups de sonnette au chien (petite traction sur 
la laisse), de façon à le faire venir à coté de nous, en lui disant au pied, sans qu’il tire. 

 

LA METHODE NATURELLE 

La méthode naturelle est une méthode de dressage et en éducation douce  basée sur le renforcement positif. Cette 
méthode de dressage et d’éducation canine à l’avantage d’être très ludique pour le chien et le maître. La sanction 
n’existe pas, tout le dressage sera basé sur la récompense. A chaque fois que l’on obtient le comportement recherché, 
on récompensera le chien, s’il ne le fait pas, il n’aura rien. Le chien n’a pas du tout l’impression de travailler, surtout pour 
les chiens qui sont très gourmands. 

Exemple : Pour la marche au pied, on ne met pas de laisse au chien (phase initiation), on lui présentera au niveau de 
notre jambe une friandise qui se trouvera dans notre main. On récompensera le chien dès qu’il sera en place 
correctement, par contre dès qu’il y aura un écart, on ne donnera rien. Le chien comprendra de lui-même qu’il vaut 
mieux rester en place si il veut être récompensé. 

  

LE CLICKER TRAINING  

Le clicker training est une méthode de dressage et d’éducation qui est basé sur un conditionnement au bruit d’un petit 
clic. Au début il faudra charger le clicker, c'est-à-dire il faudra faire assimiler au chien le bruit qui sera synonyme de 
récompense. Pour que le dressage se mette en place correctement, vous devrez répéter l’opération assez 
fréquemment. La finalité sera de remplacer le clicker par la voix. 

Exemple : Pour dresser le chien au clicker, à chaque fois que vous allez l’appeler et qu’il reviendra, vous cliquerez et le 
récompenserez d’une friandise et d’une caresse. Attention de bien cliquer au bon moment, ni avant, ni après. 

   

LE DRESSAGE VISUEL (LEADERSHIP) 

C’est une méthode de dressage et d’éducation qui est basé sur la gestuelle, l’anticipation, et le visuel. Cette méthode 
de dressage demande un certain savoir-faire dans la mesure où on ne parle pas au chien, on jouera avec des positions 
bien défini, des gestes, des attitudes pour se faire comprendre. On devra toujours anticiper pour surprendre le chien. 
Cette technique de dressage est beaucoup mise en place sur les chiens sourds ou malentendants, là où on ne peut 
pas utiliser la voix, ni le clicker training. 
Exemple : Pour faire asseoir le chien, on se positionnera à côté de lui, et avec une gestuelle, on l’amènera à la position 

recherchée, et on récompensera.  

Pour toutes ces méthodes de dressage et d’éducation canine, un certain savoir-faire est primordial de façon à ne pas 
commettre d’erreur. C’est le rôle de l’éducateur canin de vous montrer ces différentes techniques de dressage. 
Sachant que toutes les méthodes de dressage et d’éducation ne conviennent pas à tous les chiens, c’est pourquoi il 
faudra bien définir le caractère du chien auparavant pour une bonne mise en place du dressage. 

http://www.canisball.fr/la-technique-de-la-sonnette-pour-chiens
http://www.canisball.fr/methodes-dressage-chien
http://www.canisball.fr/dressage-clicker-training


PASSER son CSAU    

 

PRESCRIPTIONS GENERALES : 

Le certificat de sociabilité et d’aptitude à l’utilisation ou CSAU est ouvert à tous les propriétaires de chiens, avec ou sans 
inscription à un Livre des Origines (L.O.), qu’ils soient adhérents ou non d’un club d’utilisation ou de race. 

Le test du CSAU est également accessible aux chiens appartenant à la 1e catégorie s’ils remplissent les clauses particulières 
définies par la loi 99-5- et, à fortiori, aux chiens de la 2e catégorie - dès lors qu’ils satisfont aux conditions suivantes : 

Pour les chiens de 1e catégorie : A condition qu’ils aient été stérilisés, leur stérilisation (effectuée par une intervention 
chirurgicale irréversible) étant attestée par un certificat vétérinaire. Titulaires du CSAU, les chiens de 1e catégorie qui 
remplissent les conditions sus citées, peuvent également participer aux épreuves d’obéissance. 

Pour les chiens de 1e et 2e catégorie : La détention du CSAU ne les dispense pas du port de la muselière dans les lieux et 
transports publics ni de la procédure de déclaration en mairie tels que prévus par les dispositions de la loi 99-5 du 6 janvier 
1999. 

Tous les chiens, sans exception, doivent être âgés de 12 mois révolus le jour de l’examen et présentés par leur propriétaire. 
Ces critères sont à vérifier par le juge avant le début des tests. 
 

PRESCRIPTIONS PARTICULIERES : 

Le CSAU peut être jugé par tous les juges des disciplines pratiquées sous couvert de la commission d’utilisation nationale ‘’ 
chiens de berger et de garde ‘’ ainsi que par les juges de travail sur troupeau.  

La détention du CSAU est obligatoire pour pratiquer toutes les disciplines - telles le ring, le mondioring, l’agility, RCI, campagne, 
pistage,… 

Nota : La pratique de la discipline du pistage est désormais accessible à tous les chiens inscrits à un L.O, sans distinction de 
race. Ainsi que pour tout propriétaire de chien, inscrit ou non à un Livre des Origines, désireux d’engager son animal dans les 
épreuves de la discipline de l’obéissance. 

1. Documents à joindre au rapport de CSAU : 
Pour les chiens inscrits à un L.O : Photocopie lisible, complète et non surchargée du certificat de naissance ou du pedigree 
ainsi que de la carte de tatouage ou d’identification. Dans ce cas de la détention d’un pedigree, la fourniture de la carte de 
tatouage ou d’identification du chien est facultative. 

Pour les chiens non L.O : Photocopie lisible, complète et non surchargée de 
la carte de tatouage ou d’identification (tatouage mécanique ou transpondeur électronique). 

2. Conditions d’organisation des épreuves du CSAU : 
Les épreuves du CSAU sont organisées sous l’égide et/ou avec l’autorisation des sociétés canines régionales sur le territoire 
desquelles elles se déroulent, soit à l’occasion de rassemblements, concours, expositions que ces sociétés canines régionales 
organisent elles-mêmes ou qu’elles patronnent, soit, dans le cadre des activités normales des clubs d’utilisation ( également 
hors les concours officiels de ces clubs) avec l’autorisation de la SCR de tutelle, soit encore, à l’occasion des manifestations 
mises sur pied par les clubs de races. En tout état de cause, les épreuves du CSAU ne donnent pas lieu à une planification 
particulière aux calendriers annuels des sociétés canines régionales. 

N.B : Les propriétaires des chiens présentés n’étant pas assujettis à la détention obligatoire d’une licence, les organisateurs 
d’épreuves de CSAU devront également prévoir la mise en place ou l’existence d’une couverture d’assurance contre les risques 
d’accident pouvant survenir à l’occasion des tests proprement dits (morsures par le chien de personnes participant aux tests– 
juges et personnels de terrain, entre autres), la participation du juge à des épreuves de CSAU devant faire l’objet, d’une 
déclaration préalable à la SCC par l’organisateur. 

Les organisateurs mettront à la disposition du juge : 
- Les formulaires de rapports de CSAU qui se présentent sous la forme d’un dossier comportant deux feuilles (blanche et verte) 
à renseigner par duplication, permettant la notation de cinq chiens maximum, auxquelles sont jointes les photocopies des 
certificats de naissance ou pedigrees ou des cartes de tatouage et identification selon qu’il s’agit de chiens avec ou sans 
papiers. Chaque rapport de CSAU constitue à lui seul une entité, c’est-à-dire que le nombre de chiens réputés aptes ou 
ajournés ne peut dépasser 5 par dossier, même s’il y a davantage de concurrents. En aucun cas des photocopies de rapports 
de CSAU ne seront acceptées par les services de la Société Centrale Canine. 



- Les diplômes. Pour éviter d’éventuelles falsifications, ces diplômes sont authentifiés par un sceau (timbre à sec). Les diplômes 
seront remis aux chiens reconnus aptes à l’issue des tests. 

Rapports et diplômes de CSAU sont à commander par l’organisateur auprès du service de la librairie de la SCC – 
Mme Christine MOUSSAOUI – Consulter le site Internet de la CUNCBG : cun-cbg.com, rubrique ‘’ documents à commander à 
la SCC’’. 

3. Transmission des documents par le juge au secrétariat ‘’ CSAU ‘’ de la SCC : 
A l’issue des tests, et au plus tard, dans la semaine qui suit leur déroulement, le juge transmettra au secrétariat ‘’ CSAU’’ de la 
SCC – 155 avenue Jean Jaurès – 93535 – Aubervilliers cedex - les dossiers complets de jugement constitués des rapports de 
CSAU (feuilles blanches et vertes non dissociées) auxquels seront annexés les photocopies des certificats de naissance, 
pedigrees ou cartes de tatouage/identification correspondant. Tout dossier réputé incomplet ou mal renseigné fera l’objet d’un 
rejet. 

Les mentions suivantes devront figurer obligatoirement au rapport : 
- Lieu de l’examen, 
- Club organisateur, 
- Date de l’examen, 
- Nom du juge et sa signature, 
- Nombre de chiens aptes ou ajournés (par feuille de rapport/5 maxi) et non pas sur la totalité de l’examen.  

Dans les cases réservées aux concurrents, il y a nécessité de remplir l’intégralité des informations demandées et 
principalement, de s’assurer de l’adresse exacte du propriétaire à qui la carte magnétique de CSAU devra être envoyée. La 
notification de l’aptitude ou de l’ajournement devra être précisée par le juge ainsi que la mention du qualificatif obtenu en cas de 
réussite, soit ; ‘’excellent’’, ‘’très bon ‘’ ou ‘’ bon’’. 

4. Le contenu des épreuves du certificat de sociabilité et d’aptitude à l’utilisation. 
La vocation première de ce test est de vérifier l’équilibre caractériel du chien, sa sociabilité et l’aptitude du maître à exercer le 
contrôle de son animal. L’attention du juge portera particulièrement sur ces points spécifiques du caractère de l’animal qui lui 
est présenté. 

- Exercice de la stabilité et de la sociabilité, en présence et en l’absence du maître : 
Les faits à observer : Absence de réaction, panique ou de comportement d’autodéfense lorsque le chien est tenu en laisse par 
un étranger, en présence du maître et en son absence. 
· Attitude aux caresses et contact par une personne étrangère, en présence du maître. Contrôle du tatouage dans l’oreille ou 
sur la cuisse, apposition du lecteur de transpondeur électronique sur la région jugulaire. 
· Mauvaise réaction de l’animal aux bruits, autre que la surprise (en présence et en l’absence du maître). Le bruit ne devra 
jamais être provoqué à moins de 5 mètres du chien et l’usage de la cartouche à poudre seule, quel qu’en soit le calibre, est 
interdit. 
· Croisement avec un autre chien tenu en laisse (1 à 2 mètres entre les deux chiens). 
· S’il montre, d’emblée, des signes d’agressivité ou de peur excessifs, si son comportement est tel que le juge ne puisse 
contrôler le tatouage ou l’identification, le chien devra être ajourné. 

Exercices d’assouplissement : 
- Exercice de la marche en laisse. 
Le chien devra effectuer une marche avec son maître sans tirer sur la laisse, toutefois, quelques tensions du fait du chien 
peuvent être tolérées. Passage du binôme maître/chien dans un groupe de personnes, sans provocation, laisse non tendue. 
- Exercice de l’absence du maître. 
Le maître doit pouvoir laisser son chien en un endroit désigné par le juge, dans la position de son choix, s’absenter en se 
dissimulant de la vue du chien, et retrouver son animal au même lieu, après 30 secondes. Un 
déplacement du chien dans un rayon de 2 mètres pendant l’absence ne constitue pas une faute. 
- Exercice du rappel au pied. 
Le chien immobilisé dans la position choisie par le maître à une vingtaine de mètres de celui-ci devra revenir au pied, sur simple 
rappel, dans un délai de 15 secondes et dans un rayon de 2 mètres. 

Consignes de jugement : 
L’incapacité d’un chien à exécuter l’un ou l’autre de ces exercices d’assouplissement ne peut constituer un motif d’ajournement, 
si ce chien fait preuve par ailleurs, des qualités d’équilibre caractériel et de sociabilité recherchées, en demeurant, notamment 
et en toutes circonstances, sous le contrôle de son maître. 
Dans l’hypothèse d’un chien qui n’exécuterait pas correctement ces exercices d’assouplissement, le juge aurait alors la faculté 
d’influer sur l’attribution du qualificatif mis à sa disposition. 

Nota : L’ajournement d’un chien au test du CSAU n’est pas définitif, ce chien pouvant être présenté à nouveau ultérieurement.  



Les exercices du  C.S.A.U. 
                                

ENTRÉE  SUR  LE  TERRAIN :   avec le chien en laisse pour aller vers le juge pour la présentation.  
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